
La vendetta de Bouffe-Cailloux

Bouffe-Cailloux est sorti du bagne, il se promène sous le célèbre clair de lune.
Dans la nuit, il voit une silhouette : celle d'un jeune homme couvert de sang qui venait
de tuer une femme qui ressemblait à Viviane, la soeur de Pierrot.
  
Il demande à ce jeune homme :

– Tu t'appelles comment ?
– Jean-Louis, et toi ? lui répond l'autre.
– Moi  Bouffe-Cailloux.
– C'est original, comme prénom.. Bon, avançons un peu.

Un peu plus loin, ils rencontrent un pickpocket : 
– D'où tu viens ? Demande Bouffe-Cailloux.
– Du bagne, répond le pickpocket.
– Et d'où ça ?
– Je viens d'une petite ville près de Tours et de Poitiers, un village.
– Va droit au but ! crie Bouffe-Cailloux.
– Châtellerault !
– Qu'est-ce que tu fais à Paris ? demande Bouffe-Cailloux en le frappant. 
– Je suis venu chercher du travail...
– Travaille avec nous, dit Bouffe-Cailloux, c'est bien payé. 
– Ça marche. 

Ils vont à la cachette de Bouffe-Cailloux. On attribue un surnom au nouveau : 
– Toi, le Pickpocket, ce sera Spatule.
– Ça marche.
– Et toi,  ce sera Couteau.
– OK.

Pierrot, qui revenait du travail, allume le poste de radio : Bonsoir. Un bagnard
s'est évadé, il se nomme bouffe-Cailloux.

Pierrot peut trembler pour sa vie...
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